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L'offensive vletorlease des forces enropéennes 

Elles ont fronchi le cours Inférieur 
du Don sur un large front 

La résistance organisée par les Soviets 
dans là région de Rostov a été brisée 
Quartier General du Fuehrer, 22. 

d'S Forces armées communique : 

La resistance orvanisee de l'ennemi dans la région de Rostov 

Le Haut Commandement Berlin. 22 — Sous le titre « L^-voir couper ses provinces mérMUo- 
plan audacieux «. la c Frankfurtc;, naies des territoires centraux et «cp- 
Zriti;ng » pub.l: des cons.deraiiovsitrntrionaux  ;    larmw?    de    Timo- 

PENSIONS DE GUERRE A DATER DU 1" MARS 1942 : 

Augnii 
UN « FOUR » 

entation de 20 ^lo environ^ 
pour les invalides, ascendants, enfants, etc. 

4.000 tr. par an pour les veuves ; 

d:(tnea d'interêis au sujet des ope^ 
a ete brtaee. Les troupes allemandes et alliées «s trouvent raucns a l'Est, c Les chefs d'éiat- 
dcvant les têtes de pont fortifiées établies «n demi'csrcle autour, major covieuques Chapovnikov  e' 

I liiiochenko.    déclare    le    Jourr.ai. 
^    . j     „ ^^j. .        ^,!n ont ceriamcmeni pu imaginer :1 > cours inférieur du Don - ^'^ •—--fc.»^ — 

de la ville 
A   lest  du   Donetz, le  cours  inférieur  du  Don  a été  franehli a quatre semâmes, en dé'.iberam suri roule à ;heure actuei.e 

sur un larfte front. les poss:bUues ddfensive alleman- 
Le 10 iutllet. des unites italiennes ont occupe, dans le cadrsl^^"- <»"« Ros.ov pourrait être at:.v 

quee en partant de 1 Est. 

demande a iinfanterie aUemana' 
dr l'offensive par une distance trc; l JUI a dû vaincre à plusieurs repi"'»' 
:nnKue  et ,par  de puissantes  div 

des combats de poursuite dans la boucle du Donetz, l'important 
bassin   houiller   de   Krassnu   Lutch,   faisant   de   nombreui   pri-l    » Dans cet ordre d idées, on doi; 

'.    .. '^     , clairement  se   rendre   compte   que 
sonntera et capturant un important butin. ;: v a vuiRt-trois jours, lorsque lol- 

Oans le grand coude du Don, dee foroos ennemies aaaozlfeàsive fut déclenchée dans la rt- 
faibles n'offrent plus qu'une reaistancs minime. \s:\on de Koursit et de Kharkov   l« 

A. n.rd .. au n„,d-ou.,t d. Voron.l, d.. ..t.,u.. ."".ml..';j:^^,^nfdera"v'eS'^c-.fp"i';''o" 
ont ete repouseees au cours ds combats acharnes. Ls nombre dot's étend a lest de R-osiov sur le Do:> 
chars ennemis détruits s'eUve a vingt-cinq. inférieur, bien que cette region fu. 

A l'arriére du front, dans le secteur central, la destructioni5^,P*l^f_55^°^l„^",.P^'^^,,**/„^l 
de nouveaux groupas ennemis a ete terminée. 

Au sud  du  lac  llmen  et  devant  une  tête  de  pont sur  le sioiis sovlét'iques 
Volchov. plusieurs attaques ennemies ont échoue avec des psrtMl    » Ce plan. Jcursuit le journal, na 
.-««.lan*» nA..r l'AaaaiiÉant P*^ seulcmcnt été cîabore mais aus tanglanfe. pour I «Maillant ..   . ,   ^ ...    „,    î. exécuté de main de nultre. Ce 

Les troupei «ui détendant cette tête de pont ont anianti, la nest que maintenant, au momen 
plus souvent a bout portant, trente et un chars ennemis. : an   les  troupes  alliées se  trouvent 

Dans le haut nord, des kaltsrias snnemiaa ont sts trombar-i Jfi» * '"t de Rostov, que les chars.' 
de., av.c un effet destructeur, par des Stukaa, sur la pr.aq«'ll.>i;'''^^J?,',,^;J*'^e'^U^I^e^lfut'^" 
de Kola. '.fs voies de communicat.:on vers Ir 

Du 8 au 20 fuillet. l'aviation soviétique a perdu huit cant!sud se trouvent   entièrement   cou- 
    les  troupes  allemandes sao-j 

, en partant a? 
Donetz. de la ville i 

l'armée, les autres ayant ete détruits au sol. La Luftwaffe a perdu tant convoitée, que  le commande-1 
au cours de la même période, sur le front de l'est, soixants-dix;"'^"^ ailemand a donne l'ordredede-j 

riencher 1 attaque que limocncnki 
appareiia. nvalt primitivement  attendue com-l 

Apres quelques attaques de harcèlement effectuées de Jour me le début de l'offensive- I 
et sans aucun  résultat  militaire par  dee trambardiers anglaia     » Entre temps, l aile orientale ex-l 
isoles au-dessus do l'Allemagne de l'ouest, lennemi a lance unl^^, **«* colonnes dattaque aïk- 

UTANT rengagement for- 
mel renouvelé ces temps 
derniers par les puissances 

de l'Axe au sujet de l'Indépen- 
dance et de la souveraineté de 
l'Egypte a produit une prolonde 
Impression, autant 1 annonce 
d'un congrès arabe que le gou- 
.vernement britannique désire 
jreunlr à Londres le 27 Juillet 
fait lever les épaules. 

Les Anglais, avec la maestria 
qu'ils possèdent dans la fourt>e- 
rie et dans l'art de tromper lea 

* peuples et les nations, ont mis 
sur pied ime vaste mascarade. 
vraie comédie qui s'annonce 
d ores et deja comme tout sim- 
plement ridicule. 

Comcdle. en effet, que ce con- 
grès où. paralt-11. on discutera, 
de l'avenir des peuples arabes. 

Les fUs de Mahomet ont. de- 
puis longtemps, compris que leur 
existence ne peut plus être liée à 
celle de l'Empire britannique 
dont Ils perçoivent nettement lea 
craquements. 

D autre part. 11 sera plaisant 
di voir comment les Ansiaâi 

\ux victimes de la guerre. ?.,ont rrf- les oicssés des deux Buerres, aeai-concilieront les deux theses pouT- 
ers aux mêmes taux depuis la Iia.rées par tous les combattants, re- tant si opposées : avenir dea 
ie 1837. Il était équitable, en i-ai-ipond au sentiment de la justice, ipeypies arabes et € droits prl- 
.un de la hauEse du coût de la vic.i Toutes eao mesurée auront effet rnordlaux » des Juifs 
le procéder s leur ralustemcnt ce: là dater du 1-  mars IMt „,  n„a|o,,p- nniitirien* arabes 
né. En accord avec' le chef del La sati*faciion de ces légitimes' ^^^",5„^"*^^i^ .««» «ÎSÏ^Î 
(Etat, le gouvernement vient de 1^ besoins se solderait par un effort °* secona pian soni preia a 
lécider par une loi en date du 2-; budgétaire    d environ    1.25O.CO0.000 suivre ce congres et. à 1 avance. 

, ._  ,    _..      uillet  1942. :pour une année. Ainsi le gouverne- accepter toutes  les  proposlUOIU 
cxirafT-d-naire   s   etc|'«  "Justement  et  la  fixation  Jcs     n a paru préférable d'emplovtr ia,'"ent du Maréchal a-t-U  voulu  te-qui y seront faites Ues Anglais 

chenko cAirt le danger immediSTl 
d'être déchirée en deux traaçon« i 
Tant â l'est qu'a loucst du frontj 
dattaque. un pian dune aiirpro* 
nante ampicur de conception se an- 

majoration d'orphelin portée à 1.285 fr. 

MêflM taux de pensions pour les mutilés de guerre de 1939-40 
que pour ceux de 1914-18 

EFFORT BUDGÉTAIRE : 1.250.000.000 FRANCS 
L'attaque COOtre RoriO» j ^,^^^, ^ _ ^ ,ouve,.,ement Ju 

Berlin. 22. — Le haut comm»ndc-lMa.-<chal na Jamais cessé de m<a 
ment de la Wehrmacht annonce queL^jf „ soUicltude à 1 égard des «ic 
dans le secteur mendmnal du tront.l„„„ ^^ j,„j jueires. Lamiiu. 
.es troupes allemandes et «jliwlpiaton. secretaire d Etat auprès du 
continuent a attaquer .es fortlflca-1^^^, ^    gouvernement, a été spec.a. 
.ons  de   Ro.stov    A   lest   de   ce.te 

,:i:e. l'ennemi a ete rejeie vera une, 
position de tranchées puissamment | 
[ortifiêee. 

Un   effort 

lemen:  chargé des questions  mis- 
rc&sant les anciens combattants. 

La mesure la plus urgente éiai' 

pensions des mutilés, veuves et or- 
phelins   des   deux    guerres.    Ccti 

.■ne're'sutânce achimée des Bolch-.-iehose   faite   aujourd'hui    ';f,L'':î;: 
V stcs et avancer par marches for-isions et allocatwns des mutiles, de- 
cces     sous    une    chaleur    tomd-  diverses caté«ones des  victime» ac 

'-   guerre   versées   par   appUcatun 
(Lire ta MiHe en uvlèir 

méthode très simple déjà emplpsc-c^nigner par dr>8 actes a.ix ancicnsayant certainement eu soin de 
par ie paasé qui consiste i majorer combattants et aux victmes des choisir ces délégués parmi leur» 
suivant   un  coefficient   détermine iBU«rres sa Juste sollicitude. .sympathisants),  l'immense ma- 
sur la base du taux prévu pour ie ^^^^^^ .Jc-rité des mahométsuis n'oublie 
soldats, les sommes allouées aux ;n-|     ■ —  ^^'pas que depuis vingt-cinq ans la 

\T   '\TyX^'n\'^Z^.''2i ilTum'iiïâ :«ressés.    Ce   coeffinent   est   dacsl WaeKinofnn   avnne   • (Palestine   subit   une    force   qui 
,,   Ides lois des 21 mars et 34 ]um 18l9.rensemble voism de M "« i WaSHUIgtOO «VOOe   . 1^.^^^^  anéantir  ie  monde  araJM 

^^^^^^^^^=^^^^^^^^ I    Toutes les pensions dm valides et ■ a        J     i. P""'" 1"*^^" * »»  P'^ce celui 
dasoendants,  tes  maiorations  d en- L*eg  DCrtCS  (16 tOnn2lffC!<^^_s Juifs. 

vingt-neuf appareils, dont six cent quarante on combats ••''•"••'SShaS cJ^iSSent 
soixante-deux par Is feu de la D.C.A. et neuf par l'artillerie de K^.^;   ^u delà du Oor 

^      . _..   . . ,     , mandes en progression esquisse  ui. 
nombre assez considerable de bombes incendiaires et •iplosivea, r^^uvement fort significatif. Il est 
principalement sur la vills st les environs de Oulsbourg et ds la A peine besoin d'expliquer ce qu^ 
vtUs de Moers. au cours de la nuit scouleo. On signale des pertes P^ut représenter le fait q^^j" 'ro". 

,.,,,, , pcs alliées se soient approchées de 
parmi la population civile. Iltalinerad. â une dunance de «0 Icm 

Six des bombardiers assaillants ont été abattus. 'L'Union Soviétique est menacée de 

lasopréiiiiitiedela«lloiiie-neet» 
dans la Maaclie, de iioiiveay éH^, 

à mal par la mariiie du Reich 

tanlt, les allocatione de grand n 
lide et de la loi du 2 mars 1935, 
sont deno augmentées denviron 
20 ';. Le rajustement est porte a 
T) .; dans les oas détermines pour 
certatnee alleoatiens de grand inva- 

qui n'auraient ou bénéficier du 
lut 

veuves non remariées oene- 
iiciant d'un relèvement un peu 
supérieur ; la pension des veuvei 
non remariées i éfèvera à la aem- 
me de 4.000 fr. La majoration dor* 
philin Ht portée A 1.1SS tr.: le sup- 
plement  spécial   temporaire,  alloue 

M——■ <aux   ascendants   titulaires   de   pen- 
sions ftxéee daprèa les tarifs de la 

Le Haut Commandement ;lei   du   3i   mars   iti9,  est   perte   a 
MO    \.    Enfin.    It*    mutités    de    >a 
guerre I9l*-4e bénéficient des me< 

Au eour^Ai eeieitat navnt tfana^n M*n«lte» noa iMltéa liCAf as IMW taux ds PMUUUI que xeux  d« 
ont meendié about portant, en dehors du eonductour de flottille. (»«« eamarades ds la guerre ^»«- 

britanniques   dont  quatre   coulèrent.   Ont   '''** 
ete eperonnee par un chasseur 4e eous- 

WashÏBgton avooe : i 

?«J- Le» pertes de tonnagcj^es 
dépassent 

considérablement 
le rythme 

des constructions 

Quartier Qénéral du Fuehrer, 22. 
des Forces armées communique : 

six   autres   vedettes 
vedette canonnière a ete eperonnee par un chasseur 4e eous- i Les nouveaux pensionnes rec-e 
marins allemand et coulee. Le pavillon du bateau a été capturé r.ïcVs'aû''JLrdS''h^SÏrtés^Tu- 
et plueieurs prisonniers ont ete faits. (,„ captivité les émoluments ca;cu- 

Apres avoir accompli sa mission, la formation commandée i^^s suivant les régies en vigueur n': 
par le capitaine de corvette Wunderlleh et chargée d'escorter un |1" septembre 1939 et non se on 
convoi est rentrée à sa base sans avoir steuye aucune perte 

Sur la côte néerlandaise, l'artillerie de marine a descendu 

cinq avions anglais. 
La S4' escadre de chaasi 

2.S00 avions ennemis. 

Amsterdam, 22. — Le service 
d'intormaltons britannique ap- 
prend de Washington  : 

" L'administration de la na- 
vigation de guerre a annoncé 
que las pertes da navires ont 
été, au cours de la semaine 
damicra. les plus élevéea qui 
aient été enregistrées depuis 
le début de Je su*rr%, 

■•I En et moment, poursuit le 
communiqué, les pertes de 
tonnage allie dépassent consi- 
dérablement le rythme des 
oenstruetlene nouvellee. » 

jcplles de la loi du 9 s?ptembre 1941 
.Cette   égalité   de   traitement   entre 

I I 

I-n •*:,'V est orruréi' : aussitôt, l'infanterie entr<* en action ." à Vaide de Qrenades . 
ii'.trailleurs, une maiscn  après l'autre est nettoyée de l'adversaire. 

mam   rt  pixtnlets- 
i Photo  Sado) 

iynportanee île rrttr partie du ta barbe * ae lo'Home-ri^t w-aan» 
mumaue oftiete, allemand ne- Quelle put Quoi que ee aott eontre 

chappera a qwevnQue Elle faM la.cette traveriee "'-'ec'V",'; "'*M^^-H; 
preuve Que même dans le detrmt > ment et sans que la flotte allemande 
av pa.vde-Caittia la puissance de ia y latsadt la moindre plume 
manne de ouerrc riu Retch >e tnani-, H n'en fut d atUeurs poj de même 
texte, n faut d ailleurs Que 1rs pour le» BritanjxtQues Qu\. après leur 
CQUipaoes allemands fassent preuve nouvel aiatar dans la «a"5''«; "*!' 
d'un mnont/iQue couraoe pour croi.«er maintenant devant eux un adveraatre 
oin.'fi auj: aortes mêmes de f Angle- de taille qut dtspute a\nn a armes 
terre Dieu .tait m au debut deseonles. non lo\n des dites anglaiser 
hostUites. cette partie des mers etattune suprématie Que part< 
considérée piu-t que toutes autresla Grande-Bretagn» 
* patrimoine » britannique. Sul naw presque, 
rait    songe    qu'un    jour    les    forces — ■    ■ - 
maritimes   placées   ^ous   le   comman- 
dement  de  iamiret   Raeder  pusxmt 

ns   courir   de   ri^uea 

U RELEVE 
DES PRISONNIERS 

44.143 Américains 
tués, blessés 
ou disparus 

La < comédie > qui va. être 
montée à Londres est donc vouée 
des à present à un « four > et set 
organisateurs en seront pour 
jkurs frais, car à la base de ce 
'congrès, qu'il en soit discuté 
ou non. existe le problème de la 
vie en commun avec les JuUs. 
ce que les Arabes repousseront 
toujours énerglquement. 

.' D'alUeurs. à ce congrès, les 
'Anglais ne pourront que lomiu- 
1er des promesses. Or. les Arabes 
ont déjà fait souvent 1 expé- 
rience que ces promesses ne sont 
Jamais tenues. Il en fut ainsi l'an 
.dernier en Syrie ou lia avalent 
iff çu l'assurance d'une protection 
et d'une indépendance com- 
iPiêtes. Us 8'aperçoi\'TOt mainte- 
nant qu'ils sont < protégés > pltu 
qu'ils ne l'auraient voulu, et que 
l'indcpcndaiice est restCe lettre 
mori^. Les révoltes qui éclatent 
à l'heure actuelle dans tout le 

^ pays prouvent leur méconten- 
trment. 

Par contre. 11:^ savent, tout 
comme les Hindous, tout comme 
IPF; Egyptiens, que l'engagement 
pris par l'Allemagne et l'Italie 
d( respecter ou de rétablir l'in- 
rirnendance et la souveraineté 
des pays arbitrairement placés 
sous l'hégémonie anglaise, sera 
tenu. 

Dès lors, peut-on s'étonner que 
WaRhinBtnn.   T2    iva   Orn*vf\     — 

L*  département  de  la  Guerre an- 
r.nnce  quf  les  force.ti armées amé- , , , ^     » * x_ 

raATCIIB nC I îlUCIIIBii'icames ont perdu, depuis le début ^""^ '^"T* espoirs soient tournés 
rAulCUK Ile L ATCRIn'des   hostilités.   44.143   tues,   blessés vprs   la   %'lctotre   définitive   de 

't disparus l'A.xe ? 8. M. 

DE LA FRANCE 
■u(  ailleurii 

perdlM    ou ' 

isv   hasarder 
Irré.t Et   pourtant,  il  en  est 

U GUERRE A L'EST 
EST MENÉE 

NON SEULEMENT 
POUR L'ALLEMAGNE 

MAIS AUSSI 
POUR L'EUROPE 

H?.delberg. 22. — M. le Dr 
Pranl^. ministre tn Reich et prési- 
dent de I Académie allemande du 
Dmr a prononce a l'Université de 
He.d-lberg un diEcours sur le the- 
me « L Idée du Reich et la reorga 
nisation de l'Europe ». 

Anrès avoir soul.gné que la guerre i 
à l'Est est menée non seulement! 
pour l'Allfmaane mais aussi pour' 
l'Europe, et proclame que la vie 
tone allemande signifierait la pa- 
cification definitive de ce conti-i 
nent. le ministre poursuivit : j 

c La lumière d'une culture nou-i 
velie se lèvera alors sur 1 Europe., 
Ce continent jouira d une unité vé- 
ritable qu'il n'a Jamais possédée; 
parce que l'ancien droit des peu- 
plf.<( a Toujours manqué de ! organe 
executif qui devait lui conférer sa' 
pprfection dernière. Mais mamte- 
nant. l'Allemagne n at ion aie-soc la ! 
liste et l'Italie fasciste ont pria la 
décision de garantir la direction et. 
1 équilibre equitable de l'Europe,; 
Amsi. pour la première foi», un or 
gare exécutif s été créé qui sub-: 
sisters A l'avenir ». 

Le Dr Frank souligna ensuite la 
nécessité dun ordre Juridique se-; 
vère « Ce serait une erreur, ditil. 
de croire que l'ordre juridique et la, 
Jurisprudence fussent inrompati-' 

>Ies avec un régime autoritaire. Le 
nouvel Eta^. plus que les regimes; 
anciens, a besom d'un statut Jurii 
dique et de Juristes compétents. Lei 
principe de l'indépendance du Juce{ 
a été admis en Allemagne depuis ~T7^T~TI w T.,„,„ ^«.(«î». 
toutour». mais :1 eat év.dent qu'il I Vichj, M. — M. Laugier. admlois- 
ne peut s agir dune lndépendance^ tuteur en chef des Colonies, qu: 
politique par exemple. Après lai»*^^."- courageusement opposé au^ 
guerre, cette conception spec.fiqueiB»"'''»"» en A, E. F. au lendemain 
men: allemande du droit rayonne de 1 armistice et avait été maltrai-e 
r* dan» le monde et particulière- et expulsé par les Anglais, vient 
ment sur tout le contment euro dètre nommé officier de la LégluD 
néai s. dllaizieur. 

VOROCHILOV 
S'APPRÊTE 

A DÉFENDRE 
LE CAUCASE... 
.S'ockho'.m '22 -- La radie 

de IMk^acou a annoncé ce ma- 
tin que ta con^mandemant 
des troupes lovietiquet pour 
la defense du Caucase a été 
confie au ntarechal Voro- 
chilov. 

Une nouvelle ligne defen- 
sive serait hStivoment orga- 
nisée entre Stalingrad et As- 
trakhan. 

... tandis que la Turquie 
veille farouchement 
sur les Dardanelles 

Istanboul. 22. — La 'Hir 
quie fête aujourd hut 1 anni- 
versaire du traité de Mon- 
treux qui lui a rendu le con- 
trôle des détroits. 

A cette occasion, la presse 
rappelle dans quelles condi- 
tions fut signé cet acte de 
€ Justice » et proclame que 
€ la Turquie veille plus fa- 
rouchement que Jamais sur 
les Dardanelles ». 

Berlin.   22   —   Les   milieux :' 
,    politiques de Berlin estiment j- 

Îue   la   nouvelle   de   source {. 
trangère  que  les Turcs au- 

raient    ferme   leur    frontière 
'   avec   la   Russie  des   Soviets, 

montre    bien    que    l'opin ion 
officielle    turque    est    d avis 

'   que    la   campagne    de    1 Est 
;   prendra   encore   un  develop- [^ 

'!   pement plu» important dan» 
1   le» Jours à venir. 

I        ■■■■■■ —I   .1 nn»!    tes commis allemanda qui longent 
/f^ cfites de la Manche et de la mer 

^T«^>^« w^-xs tm.1^^    w^w^L.1^^  ^^  '^o'"'*   ^""'   '^""^  protégés effica- 
Xl   HOI INli-ICINla cpment.   ainsi   qi en   rémoiffnent   let 
1 V^I l\-fV-/l^\J-IVll^V» oerfes    analai^'es    sicnaUes   dans   le 

la BOMBARDE 
PAR L'AVIATION 

NIPPONE 

i Cette vigtlanee des forces de 
' nt'irine de guerre du Rerch ne date 
pnint d'hier. Dep-uts que les Bntan- 

Iriiques ont déguerpi com^me des 
'lapin* à Dunkerque et ailleurs, en 
■ juin 1940. pour regagner leur (le. 
cette situation subsiste. 

I S'il fallait une iIiu*rratton mémo- 
1 rable   de   cette   autorité   du   mann 

  ;(iUemantt dans le pas-de-Caiois, dans 
,.(   Manche,   dans   la   mer   du   Nord. 

ToklO. 22.  —  I^ situation  sur  le comme partout ailleurs, nous rappel- 
front chinois  a  été  caractérisée,  ie lerions   la   glorieuse   épopée   de  croi- 
22   Juillet,   par   une   activité   accrue s eu r.» de   bataxUe  *  r-ince  F.vaène • 
de   l'aviation   Japonaise.   Une  esca- • onetxenau . ef • s<-harnorst ». QU* 

drille de bombardement a eiitrepru 
une action de trois heures contre là 
\ .'.e   de   Tchoun^-King.   Des  don»- 
magcs  importants ont  ete  signalé»! 
dans    le    quartier   indusinel.   Une' 
usine  d'aviation   a  brillé  complète-' 
r "nt. Le gouvernement de'Tchounz-i 
K ng ne  d'.spose  plus que de deux: 
ii.srailations  du   même   genre,  qui! 
ont   Pto   ôKalcment.   touchées,   maisl 
moins gravement. 

I^   î.Hne  de   chemin   de   fer  de: 
H.sing-Tan-Kuei-Lln  a ete detruuo' 
par  des  coups directs  prés  de  Ki- 
Yang et le pont passant au-dessusi 
du Hslne-Kiang a été incendié poun 
la seconde fois, alors qu'il avait €ti?l 
répare en hAte. II y a quelques sc-i 
maines.   On   estime   que   laviation 

?l: 

<Llre  la suite «n tfeuaiame pas» 

empruntèrent le chenal au ■ nez et à 

MORT 
d« M. Raoul PÉRET,!: 

ancien président 
de la Chambre 

des Députés 

(Lira mtn InlonnatlM Mi V PM*) 

Un v<aRt it loir taïUtiqu» git nr U i.o,,fcr/vre de baUei. lPh.S»<lo) 

(( L'Aventure » de 

l'Océaa Glacial 

POURQUOI LA RADIO 
DE LONDRES 

RESn-T-ELLE 
MUETTE 7 

Voici une quinzaine au. plus, 
des communiques spéciaux êmn- 

, nmnt du Uaut Comrnandement 
oUemand ont signale le desastre 
■ttibi dans l'océan Glacial Are- 
tique par un coniot britannique 
a destination des Soviets 

Au total 38 navtres transpor- 
tant pour ta plupart du ma- 
tériel de guerre de tout genre, 
des cfiar» de combat, des arton^. 
etc.. des denrées, furent enroues 
par le fond trace à l'action 

" eomlMn^e de l'arme sous-manne 
du Reich et de la Luftwaffe, 
qui harcelèrent plusieurs jours 
durant l'ennemi fortement pro- 
tégé par des bâtiments de guerre 
angio-saxon». 

Depuis  cet   événement   d'une 
I mporfance    militaire    conside- 
rable. Radio-Londres n'a soufflé 
mot   de   cette   véritable  catas- 
trophe Les Mpeaker» et commen- ' 
lateura   de   la    BBC.   se   sont  ■ 
abstenus et ont observé le mu- i 
tisme le plu» absolu. 

Ou'eat-re à dire ? Craint-on à 
Londres que l'opinion pu&Hque ' 
éclairée sur cette lamentable ' 
aventure, fasse un rapproche- ■ 
ment avec les événements mi- 
litaires qui se déroulent actuel' \. 
tement sur le front orientai à iii 
iavantaçe des armées eurm- \. 
péennes ? 

S'tl en était ainsi. l'Anglais 1 
miserait juste. Il n'est pas • 
douteux, en effet, que la grande ' 
victoire des Européens qui fe ■ 
dessine en direction du Caucase '.' 

J f*enr .»e.* orijine» dans l'onéan- j 
tlssement de ce fameux convoi.  >■ 

Comme il est roufume à t- 
■ondre» de camoutler toutes les <f 
pérations milttalrej défaiHjra- V 

blés mux a Allié''9 et à la base \ 
dequeues l'Angleterre porte «ne 
très lourde responsabilité. Il est i 
flrtnc normal que ces messieurs h 
le la BBC. restent muet* b 
;'omm« rarpe. [i 

Malheureusem^mt pour eux. | 
'■"> prochaine» aetualités einé- f 
matotr-nphique» feront la preuve r< 
dit contraire. St wl quelques \\\ 
érhos Parviennent en Ano>e- ■; 
''•rrf, Churchill et ses Heute- '. 
nants ne rnnnqueront pas d être ■. 
Vohiet. après tant d'autres, de ' 
rritioue* véhémentes autant que 
•n.UiHées. 

A L^ "EXPO" DE LILLE 

M. le ColODCl Ganiori-DoliovrileaH, 
$etrétiiire-|ifinéral,Dousailéclirfi: 

(( Le public a été frappé de l'ordre et de la clarté biei 
françaises qui régnent à l'Exposition...)) 

•( Nous allons bientôt inaugurer une série de représenta- 
tions qui montreront des films inédits, interdits jusquici ei 
France, organiser des conférences, des jouroées H des 
semaines internationales avec des programmes très rariét 
et attrayants...» 

Une importante causerie 
radiodiffusée 

du Dr Rudolph Schmit 
paris, 22. — Devant le micro del 

Radio-Paris. le Dr Rudolph I 
Schmit. du Comité franco - aile 
mand. n fait hier soir une impor- 
tante causerie sur un problème 
d'actualité s'il en fut ; e La relève 

!des prisonniers ».       - | 
Rappelant tout d'abord que. pourj 

:a première fois dans l'histoire, un} 
pays encore en guerre a libéré une! 
panie importante de ses prison-' 
mers, le pref. Rudolph Schmit a^ 
poursuivi ; I 

ff Depuis un certain temps déji,! 
de nombreux Français ont préposé' 
daller passer une période de temps 
en remplacement des prisonniers,    i 

» Si nous n'en avons pas parlé 
plus tôt. c'est parce que nous ne' 
voulions pa» jouer avec le senti- 
ment des familles des prisonniers 
Ces paroles auraient pu éveiller un; 
espoir... espoir détromp: au bout de! 
peu de temps et qui aurait rendu 
a   séparation   encore   plus   amére i 

Mais aujourd'hui, où S la suite dei        ,. ,. ,,.,.. , A        .      ^.  -     , 
i discussions  entre   le   gouvernement I    L Ixposition    a   Le    Bo/chi-mme mçonàentaciUer létu^^^ 
ifranca-.s   et   le   Bouvernement   alle-ico'ifre   VEurope   »   est   àiriqee   porie*:    l«i*»*   au   vlwteur   d«   tirer   lu*- 
m^nd un Iccord «UnTÎ^/nu   nou.:«. >' Colonel aAMORY-DVBOVR.\m^^.j2^uclu...n.. « M lom». 
pouvons m parler ouvcrtemCTt.      IDÏXU, Smclairrgnrral de VEipo.;""' op-n'on. 

. r-«f .v.,,r I'..,»!. n.,.   nrt^r,      ''°"» "■M"» demandé a M. Gamo- u MENtONGI SOCIAL 
> (,651 pour 1 «venir pur Presen^Vv-Duijourdroa de bien vouloir nous DU COMMUNISME RUSSE 

fFrancf pirT p.% qÛ-i  .«" il''"»"" '" -"P''"'"'"» " "'^ f"r'\    ..E.po..t.„„   prr„e,   a. 
on. rS'rVT»;  tSu'te,' 1«   n.^ oS^'-°;\''°'''','/%f™^^ „,„^„,   .,:=' —""«' •»■" "- -»-" 

seront présentes, le j.r,ir du règle- ..'""i'^î,^ rf, r»?. ^ Cf^L?» 
iment. chacune f.iaaSt valoir son J'^"?'',"",'". '•'"= ° *"'" ''°"'" 
propre mente. Déjà par son nestei"""' "":'"" ■ 
de Monioire. le Fuehrer avait tenu;ON SINT UN Dtsm SINCtRI DC SE 
a marquer «on intenae désir qu alUïNEElONER CNEZ LE VISITEUR... 
!a France meurtrie, mais ayant con- i, E,po,u:on connaît un succe» 
.serve   son   honneur    soit   réservée co„»irtérable 
dans une Europe unie et pacltieel Mulgre le. temp» dimcile». le nom- 
la place de choix que lui assignent I br. d(« entrée, depuu le 12 juillet 
.son passe et son génie ». (date   de   l'ouvrrture.   «u   30   juillet. 

Le conférencier a. pour terminer.I.enn.se l. chiffre de 3S.0U0. 
dégage alors tout le hienfait que 
pourront tirer les provincrï fran- 
çaises de ces échanges et. par ex- 
tension, ramélioration du ravitail- 
lement de la nation. 

DES PÊCHEURS DE BERCE 
MITRAILLÉS 

PAR UN AVION ANGLAIS 
AU LARGE DE SAM-VALÉRY 

C'est dire quelle faveur elle a 
rencontré  prés du   public  1:1101». 

Cette laveur du public «e mtiiife»- 
te imr l'intérêt «pporté à le visite de 
non slAnd*. On Miit que les gen« sontl 
veti'is là pour se documenter. Ils 
examinent tout en détail. Ils lUenl 
\re, textes explicatifs. IL» perlent peu. 
O.i nentene guère de réflexions. 
mats on sent vin désir sincère de se 
renseigner, de sé faire une opinion 
sur ls bolchevtsme et sur les mouve- 
ncnle nstlonsux-«ociallsteB qui seuls, 
ont réussi à le vaincre et à le faire 
dixpamltrs. 

... A QUI gST LAIfttt LK SOIN Dt SI 
PAIRK   LIBRIMKNT   UNI   OPINION 

Abbeville. 22. — Au largt oe O""- précisément, cette Expoaition 
Saint-Valérv un aTlaleur briianni i"'"} ^»°'°t ""' exposition ds prope- 
que    a    piqué   sur   une   barque   d^B«nde Cesitout simplement une pré- 
-A-i.     _!,_.*_ . i.   __^         ' sentetion   dans   tes   sshes   du   Palais 
pèche montée par trois marins ae|^„ Bf«ux-Ari« de L.lie, de is docu- 
Berck. cl les a mitraïUé a plusieurs, n,,ntat.on d or.gln. communist, re- 
repnses. Deux pécheurs sérieust-iuuve a ! action du holcUerianie dsna 
ment bleasés ont éié transportés! is monde. Cette documeetation a 
duu un tiôpiUl d'Abbtvttle. i éU auupiement ciiiéa et groupée de 

m. le Coltmel 
GAMORY-DUBOURDEAU 

(Ph. prlvéeV , 
russe   Celui-ci devvlt construire une 
société éffalttAir* virsnt dens ls paia 
ti 1 stKxadsnce. Il a réeltaé une »oei*> 

(LM la MNie •■ 4 


